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tuent une sorte de leitmotiv pour un rap-
pel constant de la foret et de ses troncs.
Le bätiment culmine dans une verriere
de forme pyramidale, qui vient reprendre
et accentuer la symbolique ascension-
nelle de l'arbre et ses echanges vitaux
avec la lumiere, en serre ou ä l'air libre.
La verriere dynamise le mouvement du
toit et jaillit au-dessus de l'entree principale

qu'elle souligne et indique. Elle
repercute ainsi ä l'exterieur Pelan des
voütes parties du pilier central et qui se
termine en un triangle aigu et lumineux,
rompant du meme coup la symetrie
centrale.

L'espace interieur s'organise autour du
pilier-arbre qui en est faxe. Les pieces de
travail y sont disposees de maniere non
symetrique, en un mouvement presque

circulaire qui fait oublier le plan carre de
l'ensemble et vient en adoucir l'aspect
rationnel et efficace. Cette impression
heureuse est renforcee par l'utilisation
systematique mais non abusive de bois
colores. Ils egaient et rechauffent le lieu,
lui donnent une sorte de vie organique
bien propre ä rendre sensible la necessite
de relations chaleureuses avec l'environnement

dont l'homme depend.
L'ensemble architectural, ä l'interieur
comme ä l'exterieur, conjugue elegam-
ment des aspects traditionnels et con-
temporains, avec des barrieres du balcon
de fuite apparemment classiques, des

grandes ouvertures vitrees, une certaine
massivite generale et le soin des details...
Une bienfacture dont temoignent les
petites fenetres au triangle inverse en

contrepoint ä celui de la verriere, les
mosai'ques de bois sur les meubles, de
subtiles finitions et divers ornements.
Les bois clairs, verts et brun orange
contribuent ä creer une atmosphere qui
n'a rien d'austere, se joue habilement des
contrastes de couleurs plaisantes ä l'oeil
et qui rappellent elles aussi les teintes des
forets aux differentes Saisons. Sans

compter que leur utilisation propose une
interessante demonstration pratique,
comme bien d'autres elements de cette
construction, des multiples possibilites
esthetiques et architectoniques de l'utilisation

du bois. De sorte que ce bätiment
constitue ä lui seul un abrege du
Programme CEDOTEC, dont le visiteur
aura immediatement une illustration
tangible, dynamique et accueillante.

De nouvelles possibilites de formation
dans 1'industrie du bois

Marc-Andre Houmard, Bienne

Au lendemain de la Seconde Guerre
mondiale, les metiers de l'industrie du
bois ont du faire face ä un double
constat: la main-d'ceuvre qualifiee man-
quait et les techniques traditionnelles
restaient empiriques. L'essor economique

qui suivit mit encore en evidence la
necessite de renforcer le niveau de la
formation professionnelle. Dansun premier
temps, les ecoles professionnelles propo-
serent des cours de formation comple-
mentaire et, des Pautomne 1952, l'Ecole
suisse du bois fut creee ä Bienne.
Aujourd'hui encore, cette formation
complementaire se greffe au plus pres des

programmes d'apprentissage de base. Les
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cours de maitrise et de chef d'entreprise
ne sont accessibles qu'ä une petite elite
de professionnels. C'est pourquoi des

cours speeifiques sont organises par les
ecoles et organisations professionnelles
pour permettre ä des ouvriers de se spe-
cialiser dans des domaines tels que Paffü-
tage, la conduite des machines, le traitement

des surfaces, la preparation ou le
calcul.
Ce Systeme de perfectionnement a
fonetionne aussi longtemps que l'industrie
du bois avait ä faire ä une technologie
simple, implantee dans un tissu economique

relativement stable. Ces dernieres
annees, l'evolution fulgurante des tech¬

niques d'automatisation et d'organisation

a necessite l'enonce d'un nouveau
constat: l'industrie du bois manque de
cadres superieurs. Ici pourtant, il ne suffit

plus d'offrir simplement une formation

complementaire. C'est bien
l'ensemble du niveau de base, professionnel
et culturel, qu'il s'agit de relever.

Les bases sont posees

L'industrie suisse du bois rassemble peu
de professionnels de niveau gymnasial,
ETS ou universitaire, en comparaison
avec les autres secteurs d'activite de
l'industrie et de la construction. La Suisse ne
dispose pas d'un centre de formation de
cadres specialement prepares ä la
conduite d'exploitations industrielles de
transformation du bois. II fallait jus-
qu'alors frequenter ces ecoles superieures

ä l'etranger. Fort de ce constat, de
nombreuses initiatives ont ete developpees

et elles aboutissent desormais ä des
resultats concrets.
Des ce printemps, le Programme
d'impulsions en faveur du bois (PI BOIS)
offre un cours de cadres unique de trois
semestres ä l'Ecole polytechnique föderale

de Zürich. II reunit dix-neuf partieipants

recrutes pour moitie dans la pratique

et pour moitie parmi de jeunes
ingenieurs ETS ou EPF. Trois axes de formation

leur sont proposes: la technologie
du bois, la construction en bois et la gestion

d'entreprise. Les etudiants suivent
egalement des stages dans des entreprises

specialisees. Cette possibilite de
formation reste pourtant limitee dans le
temps el il faut davantage la considerer
comme une premiere impulsion, au sens
des objectifs de la Confederation dans le
cadre du PI BOIS.
Une autre possibilite s'offrira aux
professionnels du bois des Pautomne 1986 avec
l'ouverture d'une section d'ingenieur du
bois ETS ä l'Ecole suisse du bois de
Bienne. Cette section assurera ä long
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terme la formation des cadres superieurs.
Au niveau universitaire, la Chaire de

construction en bois de l'Ecole polytechnique

federale de Lausanne offre depuis
1978 une specialisation bois aux
ingenieurs civils. Un projet de formation
postgraduee dans ce domaine est
actuellement ä l'etude. De meme, l'Ecole
polytechnique federale de Zürich envisage
une possibilite de specialisation des
ingenieurs sur la construction en bois.
Si Pelan dans le domaine de la formation
de cadres superieurs semble etre süffisant,

il ne faut pas pour autant negliger
Pelevation reguliere du niveau de forma¬

tion de base de nos metiers. Dans ce sens,
le Programme d'impulsions en faveur du
bois dispensera des cours de perfectionnement

le plus souvent interdisciplinai-
res au cours des six annees ä venir. II sera
ainsi possible d'etablir une verkable
dynamique d'entreprise, ä tous les
niveaux de responsabilite. L'ensemble
de ces mesures devrait permettre de
renforcer la position de l'industrie suisse du
bois face ä la forte concurrence des
produits etrangers ou de Substitution. II n'en
va pas uniquement de la prosperite des

entreprises de ce secteur economique,
mais veritablement de l'amelioration
globale de notre environnement naturel et

construit.

Adresse de l'auteur:
Marc-Andre Houmard
Conseiller national
Directeur de l'Ecole suisse du bois
2500 Bienne
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Nouvel ambassadeur
pour l'energie du bois
en Suisse romande

L'Office forestier central suisse, dont le

siege est ä Soleure, se preoccupe depuis
longtemps des questions de valorisation
energetique des assortiments de bois qui
ne conviennent pas ä une transformation
artisanale ou industrielle. Le service de
consultation en Suisse alemanique a par
exemple developpe et diffuse les labeis
de qualite pour les installations de chauffage

au bois. Apres la disparition de Bois
Calor ä Neuchätel, il manquait en Suisse
romande un veritable office de consultation

dans ce domaine. Cette lacune est

aujourd'hui comblee puisque les organes
directeurs de l'Office forestier central
suisse ont confie ä M. Pierre Mermier,
ingenieur-conseil, la responsabilite de

creer et d'organiser ce service.
Ce choix, intervenu ä la fin 1985, s'est

entre-temps revele particulierement ju-
dicieux puisqu'au mois de juillet 1986,

M. P. Mermier s'est vu decerne par la SIA

le Prix annuel de l'energie, pour les
solutions energetiques appliquees au
bätiment des Archives cantonales vaudoises
ä Chavannes, en collaboration avec
MM. J. R. Muller, L. Keller et PAtelier
Cube ä Lausanne. M. Pierre Mermier est

en outre membre du comite de l'Association

pour le developpement des energies
renouvelables, membre du groupe de
travail «Energie du bois» et du groupe de

coordination pour la Suisse romande
dans le cadre du Programme d'impulsions

en faveur du bois et president
d'honneur de la section vaudoise de la

Societe suisse pour l'energie solaire.
Les conseils de ce nouveau service
romand de consultation pour l'energie
du bois s'adressent aussi bien aux
proprietaires de forets, Services forestiers et

entrepreneurs qu'aux maitres d'oeuvre
prives et publics, agriculteurs, communes,

architectes, ingenieurs et Installateurs.

Si les renseignements telephoni-
ques et les petites consultations sont en
principe gratuits, les visions locales, les

rapports, les recherches et les projets sont
factures sur la base des tarifs d'honoraire
de la SIA. Par ailleurs, ce service occu-
pera des le lerjanvier 1987 des locaux dans
le nouveau bätiment administratif
du Centre dendrotechnique romand.

CEDOTEC, au Mont-sur-Lausanne, ce

qui devrait lui assurer une implantation
parfaite au coeur meme des activites de

Cooperation interdisciplinaire de toute la

filiere du bois en Suisse romande.
A l'heure oü l'environnement prend une
importance croissante dans tous les
Processus de developpement, il faut saluer la
creation de ce service. En effet, le chauffage

au bois apporte une Solution realiste
ä la valorisation des assortiments forestiers

de moindre qualite et par consequent

ä la conservation des boises en
general. Ce postulat presuppose une
mise en ceuvre d'installations de chauffage

au bois defendables du point de vue
ecologique et economique. Autant de
bonnes raisons pour faire appel ä un
specialiste, soit pour un simple conseil, soit
pour une etude plus approfondie.

Adresse:

Office forestier central suisse
Service romand de consultation
pour l'energie du bois
Rue de la Poste 2

1350 Orbe
tel. 024/4127 59

Des le lcrjanvier 1987: En Budron H
1052 Le Mont-sur-Lausanne
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